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Dans la distribution spatiale des migrations congolaises, l’Amérique du nord constitue aujourd’hui une destination incontournable. Alors que jusque dans les années 80, l’Europe était largement privilégiée par l’élite congolaise et plus généralement par les migrants eux-mêmes, on observe depuis deux décennies une intensification des migrations congolaises vers le Canada et les Etats-Unis. Ces destinations apparaissent de plus en plus comme étant susceptibles de contourner les rapports postcoloniaux perdurant en Europe. Mais qu’en est-il concrètement? La migration  est-elle ici aussi l’objet de désenchantements ou favorise -t-elle au contraire d’inédites trajectoires migratoires et sociales ? Les modèles d’intégration suscitent-ils d’autres types d’organisation collective et de dynamiques identitaires ? Ce « détour » peut-il  renseigner le particularisme européen ?
A partir de recherches menées depuis plusieurs années au sein de la diaspora congolaise et des Eglises de réveil implantées en France, en Belgique et plus récemment à Montréal, nous souhaiterions interroger ces dynamiques migratoires. Nous nous focaliserons plus particulièrement sur les recompositions religieuses différenciées qu’engage la migration selon les destinations ainsi que sur les rapports triangulaires qui se tissent au gré de ces circulations transnationales (Afrique, Canada, Europe).
 
[bookmark: _GoBack]« Bye, Bye Europe »…. Congolese diaspora in Canada and the Congolese migrations reorganization 

Sarah Demart
FNRS Research Fellow
CEDEM, Liège

In the spatial distribution of Congolese migrations, North America constitutes nowadays a major destination. While to the 80s, Europe was widely privileged by the Congolese elite and more generally by the very migrants, we observe for two decades an intensification of the Congolese migrations towards Canada and the United States. These destinations appear more and more as being susceptible to by-pass postcolonial relations still continuing in Europe. But what is it concretely? Is the migration also an object of disillusionment or on the opposite does it favor  new migratory and social trajectories? Do the integration patterns generate other types of collective organization and identical dynamics? There do this "bend" inform the European particularism?
From researches led for ten years within the Congolese Diaspora and revival Churches  implanted in France, Belgium and more recently in Canada, we would like to question these migratory dynamics. We shall focus more particularly on the differentiated religious reorganizations which commits the migration according to the destinations as well as on the triangular links which this transnational circulation between Africa, Canada and Europe can give to see.


